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     Ce samedi 13 septembre, après deux
semaines familiales et amicales intenses,
rythmées par les apéritifs quotidiens du 5 rue
des Marronniers, nous claquons la porte de
l’appartement, sacs aux dos (et aux ventres),
direction la gare de Lyon Part-Dieu. Au-delà de
la destination c’est surtout l’inconnu qui nous
attend, et cette question qui sans cesse revient :
« Dans quoi est-ce qu’on s’embarque ? ». 
         Si l’étape marseillaise se veut rassurante,
dans une ville déjà connue, et entourés de
personnes déjà rencontrées pour la plupart, la
suite s’annonce plus opaque. Trois mois à
Saragosse, en terres ibériques, au milieu de
couples et familles venues de presque tous les
continents, les offices en espagnol et des
journées de cours dont nous ne connaissons ni
vraiment le contenu, ni la langue dans laquelle
ils seront dispensés. 

     A cet instant, le Tchad paraîtrait encore bien loin sans une
épaule encore engourdie par les injections à répétitions contre
les joyeusetés virales et bactériologiques du continent africain. 

Après trois heures de train, nous voici enfin arrivés à Marseille,
et nous avons la joie d'y trouver tout de suite un avant-goût
d'Afrique. Nous avons en effet été reçus en grande pompe par
   les anciens volontaires JET de retour en France et nous avons
       commencé notre week-end avec un cours de danses
               africaines. 



    Ce court séjour marseillais fut néanmoins intense entre
cours, offices et moments de vie communautaire. 
     Il était temps pour nous de replonger dans le cœur de
notre mission après ces longues vacances et ces deux
dernières semaines de préparation, surtout occupées à
attendre derrière le téléphone qu'un aimable conseiller d'une
des nombreuses agences de notre chère administration
française daigne nous faire don d'un renseignement souvent
approximatif et parfois erroné.

     Cette semaine nous a permis de retrouver toute la
promotion JET, de partager avec les anciens de retour de
mission, de retrouver un rythme de prière plus soutenu et de
nous projeter vers le départ.
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     Nous sommes 120 habitants à la Cartuja Aula Dei (chartreuse
Maison de Dieu), dont 15 familles avec 45 enfants et 12
nationalités. La majorité est francophone et les enfants pratiquent
le franglaisepagnol. Nous vivons dans la colloc’ des couples sans
enfants, jeunes ou retraités avec lesquels j’ai pu souffler mes 27
bougies ce 8 octobre.

Et maintenant, direction SARAGOSSE !!

     Ce lieu est vraiment magique ! A quelques encablures de
Saragosse, nous y vivons sur les pas des chartreux installés ici
depuis 1567, une vie presque cloîtrée. Notre vie est rythmée
par les offices, les cours, les temps communautaires et de
services divers et variés.

- 7h10 (ou 15, ou 20, ou 25) levé 
 - 7h30 laudes 
 - 8h petit déjeuner 
 - 9h lecture continue de la bible 
 - 9h30/12h30 cours 
 - 13h messe 
 - 14h repas (et oui c’est le rythme
     espagnol !)
 - 16h/18h service
 - 18h45 adoration ou prière personnelle
    avec la méthode ignatienne
 - 19h30 repas en couple ou en colloque 
 - 21h soirée (couple, fraternité, jeux
    , group de prière...)

La  journée  type

    La semaine type se compose de 5
journées types et un week-end
commençant le samedi à midi après
les services du matin. 
    Cependant il faut avouer que les
briefings du lundi matin commencent
souvent par l'énumération des
nombreuses exceptions qui font
qu'aucune semaine n'est vraiment
type et que chacune a une saveur
toute particulière.  



     Les week-ends peuvent être libres, au service ou avec une
proposition de la communauté (randonnée ou visite culturelle).

      Nous avons eu l'occasion
de faire quelques randonnées
dans les Pyrénées ou dans les
Bardenas, un site géologique
assez extraordinaire !

A nos cotés Klara et Félix,
accroupies, Sarah et Amélie
(mariée avec Félix). Ce sont
les Jet avec qui nous sommes
en formation à Saragosse. Les
autres sont à Hautecombe
pour la plupart, ou à
Tibériade en Côte d’Ivoire.

     La culture espagnole n'est
pas sans reste dans notre temps
libre.
     Ce week-end par exemple,
nous avons fêté Notre Dame du
Pilar, la patronne de Saragosse
et de toute l’hispanité, dans une
fête grandiose qui dure toute la
semaine. 
     Ci-contre, sa statue dans la
basilique du même nom.



     Cette fête a la particularité de
rassembler tous les pays
hispanophones, invités à défiler en
costumes et musiques traditionnels
pour aller déposer des fleurs qui
recouvrent l'immense estrade sur
laquelle est exposée la statue de
Marie.
     On y retrouve également le
Rosario de Cristal, une procession
en costume où l’on récite le rosaire
et où chaque station est
représentée par une imposante
lanterne de vitraux colorés. La
procession se conclue avec des
œuvres représentant la Vierge du
Pilar ou des monuments mariaux.

     Nous avons vraiment la chance de
vivre une expérience unique dans un
lieu unique. Notre vie de foi est
vraiment bousculée et transformée par
la manière et par l’intensité avec laquelle
nous la vivons. Les cours dispensés
permettent également d’apporter un
éclairage nouveau sur ce que nous
pensons savoir et nous engagent à
raisonner et à sortir de modes de
pensées habituels. La vie communautaire
nous permet de vivre dès à présent
l’interculturalité et d’apprendre à mieux
nous connaître, individuellement et en
couple. 



     Un immense merci à toutes les personnes qui nous permettent de
vivre cette aventure au travers des parrainages financier et spirituels,
nous vous en sommes très reconnaissants. 
      Nous vous gardons dans nos prières et nous confions aux vôtres !

On vous embrasse très fort et vous nous manquez bien ! 

                                                 Apolline et Hippolyte 


